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A_L'OUEST depuis le 6 juin 
Plus d’un milion 
de prisonniers 


A Cologne méme, 3.600 Allemands 
om i6 faia prisonniers. ce qui pure 
A pius d'un million. le nombre des. 
konemis Lombés aux Mains des Alhés 
à d'Ouen depuis le 6 jum dernier. 


A L'EST en 40 jour: 


l'Armée Ron- 

ke a nnéauli au cours des quarante 

derniers Jours de son offensive envi- 

ton 800.000 soldats ou officiers aile- 

manda etjen a {ait prisonniers piue 
de 550.000. 


SUR LE REICH en février 


135.000 t. de bombes 


La radio britannique annonce qu au) 

cours du mola de février, 138.000 

tonnes de bombea ont stè ‘déverséen 

sur le Rooh. 119 ponte ont dte dé- 

iruila et les voima ferrées coupées 
en plus de 2.500 points. 


De notre correspondant 
de guerre 


Caune BLANCHARD 


Li 
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O w 20 30 40 50* 


Pai dormi au bord 
du Rhin allemand 


f A 400 MÈTRES, SUR L'AUTRE RIVE, 
ALIGNAIT SES USINES ET 


AVEC LE 1% GROUPE DARMEES, | de rares bourgeois 


DUSSELDORF | 
SES PONTS | 


Tüyant, Je dus edüb, ef nur 


CIS JUILLET 1941) 


Poussan 


t vers le Rhin 


PATTON bouscule l'ennemi en retraite 


LES AMÉRICAINS 
- sont parvenus 

à 3 km. de Bonn 

La bataille de 

pE la Ruhr est en. 

trée dans sa pha- 


la Rhénanie et de 
se finale. Cependant les cor- 


La traversée du fleuve présente 
ailleurs de vérieunrs difficultés. 


obstacle naturel que bes Alliés dol- 
vent aftronter depuis ke débarque. 
ment en Normandie, 
emt tròs rapide et il 


sauter les dhewen, 
qui aurait pour effet d'inonder 
une bande de RA 10 km. de targe. 

‘ngence  Frosocéan annonce 
que jes divisions nilemandes qui 
tenaient le fromt Nimérne-Duren 
se sont reliées nur le Rhin, de ln 
frontière hollandaise au sog de Co- 


Le eotrespondant de guerre de 
agence Reuter auprés de ln 3 


L'OFFENSIVE 
CONTRE BERLIN 
est déclenchée 


L'agence Transo- 


COBLENCE 
(85.00 habitanto fs 
Le positier ny ren Aique de 


Coblentz du croisement dea voi- 
en de la Mosea, de la Sl 

i 

| 


Ft du Rhin lui à oain le murs 
mom de Gibraltar du. Ram st 
sui à faii pouer un rôle-atrate- 
nique imporlant : point de com- 
oentration dea emigrén en 1792. 
base pruamienne partir de 

| IMMO camp retrancht aprés 


kov a déclenché, 
depuis une vingtaine d'he 
res, non offensive géné 
sur Berlin daps le secteur 
Kustrin-Franetort. 


1870, Alle fut le centre d'oc- 

cupation américaine 

1025). puis franco-amgtains et |” 

siepe du naut commissariat 

facs dang ire provinees du | L'agence ajoute que ceite 
= | otfensive, attendue depis 
- longtemps, a commencé pur 


Ep une préparation artillerie 
La Consultative favorabl rite ia umes rene 
à Pinté tion sept reprises successives, 
des cadres F. F.t. 
dans lParmée 


de percer les fortifications 
allemandes, au nordest de 
Kustrin, mais jusqu'ici, Hs 
ont été chaque fols repou» 


Un débat intéressant et ani 
mé a eu lieu ce matin à PAI 
semblée, consultative sur l'inté. 
gration des F.F.1, dans l'armée. 

Reine pute 

PRE aaee alian 

EEEE 

taipe, 25 ane; commandant. 28 

Eee 

Ra aannaaien à, D 
theim, minisire de in Guerre, rë- 

En EE 

nn EE 
tnt des HE 
LA 

araa US 
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Entre l'armée russe et les fhu- 
bourxs de in ville, H y a em re 


Les Allemande, en retraite. s'en- 


Sommes) 189 PRISONNIERS. ET DEPORIES 


3 4 roues qui n° H 
m mars, — J'ai dormi au bord du Rhim, | Refr un pren tur etre et Qu rest aan 
non celui qui borde notrë frontière, mais l'oreille eu guet, 

eelui qui arrose de belles et puissantes vil- 


jes loin déjà dans le territoire allemand, Se meei 2 


silencé effrayant est géscendu sur 
et den provisions de toutes aortes. 


ot les passants ont Pair ridieule 


celui qui onlsce Düsseldorf’et Cologne, je 
venx dire le Rhin alemand. J'ai dormi 
devant Dusseldorf, c'ost-à-dire à extrême- 
inte de l'invasion: 
uand je dis J'ai dor- = 
mi, c'est peut-être Lé 7 mars 1936, les troupes 
beaucoup, car Varti. | allemandes entraient en Rhénanie 


lerle ennemie, instal- 
16e dans on pare de la 10 heures du maun, le 7 mars 1936, le 
grande ville, de l'autre Führer, dans une note aux ambassadeurs 
Katé mieie a de France, de Grande-Bretagne, de Belgique 
y d'italle à Berlin, vélewrit en termes 
malt à chaque instant s 1 
violents contre le récem vacte . franco-soviétiave 
le réveil. et réclamait pour l'Allemagne une = égalité abso: 

G'ont un moment que Je | jue » que le traité de Versailles iui avait enlevée 
s'oubiierai de ma vie, ce~ Aia miae heure, des détachements. franchis- 
Jalon jat pu voire erand | saient Jes-poms du- Rhin et les Allemands. péné- 
AE traiem en Rhénanie, en violation. de tous les 

pa geme accords imernationaux conclus par l'Allemagne, et 

en partievlier des accords de Locarno. Cologne, 
pavoisée = rbglementairemem », acclamait les 
soldats de ia Reichswehr. Dans Paprèssmidi, Ie 
Führer paria une heure et demie, mettant le 
monde devam le fait accomoli. 

Le 29 mars, par un plébische = kglostal », 
99,79 "e du peuple allemand approuwit sor 
Chancalier. 

Cependant, Ja Jourde machine de Iå SDN se 
mettait péniblement en branle. La Franee prönait 
une attitude ferme: L'Analeterré tendait à La con- 
tiliation diplomatique. Trois personnalltés fran- 
Gaises s'oppesaiemt — om le sut plus tard — à 
wpe réaction ouverte des démocraties: <'étaient 
M. Marcel Dat, M. PE Flandin et be gentra 

lauri 


Quang j'arrivai, 


iN taut tare maintenant 
un iong voyage À travera 
EAlemaxne pour atteindre 
le point ob nous pommes. 
Je Vous dirai demain ee 
e J'al vu sur Ja route 
ur l'instant, Je ne wule 
rest que par l'événement 
Admirabie que je viens 
vivre. Je vouw le répète 
nous nommen nur le RHIN 
allemana. 


Le faubourg 


T2 


chapeaux et leurs ganis au milen de c 


rmée' avat ` dejà 
bureaux et ses eantines où 
len soldats déflinient, re- 
cevant leur portion d 
mas bouilif, Pour aller à 
le lé traversaient 


ciei gris chareé de- ploie. 
ceite ville de Neuse agoni- 
aante sous les pas du con- 
quérant 


« Allez en enfer : » 


Mirea sap tour Penva- 
hisseur, c'est une sensation 
à la foin merveiliense et 
Amère. On porie un uni- 
forme. Un. easque aune 
ceriaipe couleur et l'on 
peut tout à son tour : om 
a tous ses Grolta dana le 
memre où y consent. le 


comme seuls iee Allemands 
peuvent le faire. Femmes 
at hommes. len À mérienine 


des magnats 
L'endroit où se altue cot 
Neusa. Dusseldort étant situé sur 
onstilue, sur la tive anene. un Important 


évenement s'appelle 
la rive droite. 
En Joni 


les gnórent. Quand Nis 
viennent solliciter quelque 


chose, les militaires répondent a'on sir exc4dé : 
< Allez en enter ! > 
files naenne 


lé fusil nous le bras. 


La B.B.C. a annoncé à 13 honrra 
que la 17e 


entré pi 
eue Eee à Dm. 
Après avoir prie 13 


Ce matin, une formation de Lam- 
easter de in R.A.F. a bombardé 
in vile et len ponts de Wen 


ROATTA VIT SA FEMME 
L'ÉLECTRICITÉ S'ÉTEIGNIT 


„etle général fasciste s'évada 
pour se réfugier au 


|. ROME, 7 mars. (De notrescorrespondant «partieulier.) — Di- 
manche dernier, vers 19. heures, 


l'hôpital militaire Vigilio. : 


libérés par les Américains 
sont arrivés à Paris 


~ Cent trentetrois prisonniers ou déportés 
ce matin à is r la gare du Nord : prisonnniers de 
guerre des Stalağs VI G, VI J et VI Q, et travailleurs dé- 
portés délivrés par les armées américaines. Ils ont été diri- 
gës par là Croix-Rouge dans un hôtel réquisitionné de la 


rue Caulaincourt, 
Stalag VI G 


Gontran ROULAND, Peniy (Bel 
pe-lntérieure) ; Robert QUINIOT, 
Langrune - sar - Mer (Cavado) 

Pau) MAURY, Baint-Mards (Beine 
iférieure) ; ` Pierre- BOUTIN, 
Smint-Etienne-nux-Bois (Vendée) : 
Danjel VIGNANDO, Igny. (Cher) 

Michel BUSSONE, Hyères (Var) ; 
Pierre BIGOT, 5, rue de Béarn, 
Paris; Eugène DEMONT, Turgon 
(Charente) ; Jean DELOUVEE, 
Brioux-eur-Boutonne (Deux - Bè- 
Vres) i Firmin CAILLOT, Vitisbrei 
{Ahier) . Léon LE METAYER, 
Juvigné (Mayenne) ; Gabriel AR- 
TEIL, Châtenuroux (Indre) ; Lu- 


nt arrivés 


Vatican 


une femme se présentait à 


— Je voudrais voir un instant mon mari, dit-elle, 

C'était Mme Róatta, femme du général Roatta, ancien chef 

état-major de Badogilo, dont le procès, qui devait reprendre 
ie lendemain, était considéré comme le procès, même du régime 


fasciste. 


Mme Rontta fat condwite dnns ia chambre de sòn mari malade sar- 
entretien, 


velllé par la police, L' 41 


binier, fat d'ailleurs extrêmement court. 

Resté senl, le général quita sa Chambre et sortit Aans un corridor 
vitré où i rencontra en autre malade, le major Rossi, 
d'eux, un earabinler ‘les pøryeihinit, 


NIER, Bourg-du-Bost (Dordogne): 
Jean LEJEUNE, 35, mie Hamon, 
Villejuif (Seine) ; Roger e 
NAULT, Bas-Meudon ; Alphonse 
CHAVAGNAT, Goudelsaiat (Ain) : 
Joseph  COURTAND, Marsous 
(Bten-Pyrénéen) : Je 
Le Travet (Tarn): Albert VI- 


se déronin en présence d'un cars- 


iz mètres 


g qui mi est rellé par deux ponta. Entré 
eeu deux parties de la ville, le Rhin a environ 400 


les soldats netiolent les. maisons et arrétent jem 
gens pour Jeur demander lours papiers, J'étais en 


Les deux officiers bavardnient depuis auelanes minniee, quand, à 
19 h. 30 exactement, l'électricité s'étnignit, Tout le batiment fat plongé 


GUIER, Bassan (Héraull) ; Jean 
POINARD, La Versanne (Loire) ; 


dana l'obscurité. Quand ien-Inmper se rallumèrent, le major Rospi était 


Henri BONNARD, 
toujours dans la galcrie, mala Ronlia nvalt dispara. 11 avait ouvert — | ges) DA 


XerUEnY 
es) : Louis GIANINI, Salnt-An. 
loine-Siga-Levens (Alpes - Mari: 
mes) : Marcel COUSSOT, Cow 
&es-sut-l'Autise (Deux = Bévren) ; 
Jean MERCURY, 10, rue Dou- 
deauville, Parie ; Jean DELMAS, 
Paray-Viefe-Poste-Oriy (Seine-et. 
Oise) : Raymond BALIN, Gama- 
ches (Bomme) : Louis BOURGOIN, 
La Ville-au-Bais-ies-Dizy (Aisne) 
Roger NOUGAYERE, Montauban 
(Tarn-et-Gar.) : Albert GRA 
MAISON, Lons-le-Saunier : Jullen 
BARBOT, Mautempüy (Toulous 
Raymond PERRON, Paris ; Roger 
BELOT, Grandivälard (Belfort) ; 
Charles PIGOT, La Fère (Alane) 
Cièment CHAIBE, Doyen-sur-Selne 
Jean CHA- 


mètres de large. 
Vendredi, nà h. 30 du matin, le premier peloton 
de in compagnie du 331° régiment d'infanterie amè- 
étant arrivè daña Neuss verg minul 
r combat, dêcouvralt, 
de apiendide clair de lune, les eaux pour la vué 
desquelles 11 avait tant combattu. J'y étais à qua- 
tre heures du aoir le même jour. 

eus, qui À Iui seul compte em temps 
106.000 âmes et qui, possède encore en 
ce moment une populätion de 31,000 ha- 

lants, était presque désert. Ce faubourg 

Dusseldorf est, indépendamment de sa 
Sille-mère, une grosse et lourde ville faite 
pou gens enrichis par les industriee 
de ln Ruhr, sex mines et ses haute Tour- 
Deaux qui s'étendent fort 10i mur 1" 
rive. Longues avenues de malsons de 
moderne A terrasses, tramways, voles Ter- 
rées, grandes usine» qui ne sont encore 
aue de bien petites seigneuries industriel- 
kee à côté de celles des princes et des rol 
d'l'aier qui tremblent maintenant pour 
leura biens tombés si brusquement sous 
Je feu de canons. Toute cette orgueilleuse 
agglomération était devenue en quelques 
heures craintive, muette, bien que derrière 
la pupart des fenêtres on sentit des yeux 
inquiets, qui glissaient des regards à tra- 
vers les rideaux. 

J'ai d'abord parcouru en voiture, pen- 
dani piua d'une heure, ce fiet de indus- 
trie lourde, ce cœur où bat le sang Impla- 
cable du Relch. Qu'y ai-je vu entre les 
façades  disgracieuses, derrière lesquelles 
s'émbunquent eneore des - £rancs-Ureurs 
qui, de loin en loin, vous 
Sage d'un coup ds fusil à d 


conversation avec ün de ces fantassins, tandis 
l'heure du couvre-feu venait de sonner, bien 
fit encore piein- jour. Il arrêta un homme « 
Sria le seul mot qu'i conuûl en alemand: « 
huus > Ce qui voalait dire : & ia malson. L'autre 
ne laissait pousser par les épaules et je vis- cette 


(A SUITE PAGE 2] 


ordinaire 


Jorcément moina 
cohérente que ie 
contréle exercé par 


La Hollande à 
ia Suisse les 
troupes al- 

lidés bordent le 

Rhin, dans les 

chancelleries 0m 

prépare déjà les travaux de la conférence de San-Franolsco. 

Quelle position la France y prendra-t-elle our cette question, 

vitale pour elle, du Rhin? 

Entre l'annexion pure et simple qui ae heurter: 

des allés à un refus et aôulèverait pour mous 

démographiques et administratives considérables 

aveugle des pacifistes bélants, le gouvernement, avec sagesse, 

& pris en considération le principe d'un Etat rhénan, 


Mois comment réaliser ce projet? 


N faut distinguer deux sortes de territoires. D'une part, 
Ja région Euhr-Westphalle, d'autre part, la rive gauche aw sud 
de Cologne. Les premiera consiituent'une unité économique 
viable par elle-même. Pour cette raison, elle peut dire aami- 
mistrée par un organisme international dont l'unité d'action sera 


“La France sur le Rhin” 


politique mi unité économique. De plus, fs constituent le glacis 
naturel de notre sécurité à l'est. C'est dire qu'ils doivent être 
sous ia domination militaire et économique d'un seul pays et ca 
pays ne peut être que la France, 

Ainsi in France ne peut accepter ni un Etat rhénen, où les 
vainqueurs sans distincfion auraient, malgré les intéréts très 
inégaux, un droit de regard équivalent, mi une république rhé- 
nane indépendante qui serait le refuge des déceptions aleman- 
des et qui déciderait tôt ou tard son onschuas avec ‘le Reich. 

Ceuz qui yrônent cette dernière conception sont d'ailleurs 
ceux-là mifmes qui sont le moins décidés à prendre contre PATE- 
magne les mesures qu'impose son avidité, sans douts parce 
qu'Us wont pas eù à en subir les «jfele, 

Le malheur nous rend réalistes, Sécurité colective, owi. Mals 
d'abord la sécurité tout court. R. SALMON: 


Jean GIGOLETTA, Hyères ; Ro- 
ger Dieppe : G4 
main FRANCOIS, Hermes (Boau- 
vais ) ; Aton ABS, Belfort ; Lu- 
cien FALEZOT, Compiègne 

inā LEMARCHAND, Evreux : 
Olivier POIREL, Nancy : André 
GUSTIN, Ernéeourt (Normandie); 
Marcel GIRE, Any (Aurillac) : 


Terrani T DELIOR: lee $ 


Baint-Martin 


AU BORD DU RHIN 


r : 


à 400 mètres de Dusseldorf |- s om us propane pages 
m a 


facon de , certains cordages. 
Prendre part, 


SOLUTION DU PROBLEME. Ne 45 


HORIZONTALEMENT 


dustrielle 
wes mœurs a ee | AU premtèr pian. _ HORIZONTAL 
Tre” pote 


rlatitudes, avait l'air stupéfait, Ny avait dus FRA D 
latitudes, a air + 7 ayait aussi 
était rouge de rouille, Haulieu (Côtes-£n-Nord) 


de regc:de Dasseldorf: quete, tordaméerou:s, p TY, Mugroe (Landes s 
Rnmiavsnt Ja tom- panorama ca pibva:t 4 
a i , 
Le avais an RD. M den 
ER Malneureusement. auand J'Y parios, Auguste SALMON DE “(pau 
sn un P C de Taaak Je Serres) 5 Ge 
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idsi de monter dans une den A h ri À B 
malrons qui bordepr Jes quala poar rezar r Aoine. NECROLOGIE 
disies Le “eme ouveron elt p taner : buden Les obsèques de notre confrère icons 
5 d 
battaien: dans Vent aigre.. J'on choisi d CE- Vasaanz, SANT'ANDREA, secrétaire général de a 
unpau hasard Len volet étaient cion La heo aemain, à 


2 pete it asne ia, mats, ESC 12ebeurès, à Féélloe Salnt 
mue JD accompagni do dcer D: | Torminaison d 

mirades, Bonn len Carecaus mon tor. conasiiere. = 10 

Chea Gloctrigues, oons découvrimes om À z 
escalier de bois wewiptė. C'était visible Ga Roueiley (Manche) 3 Henri AL An, 
ment Ja demeure d'un grand bourgeois AY Boten $ Jean TAILIARDA' 


Alier) > Camie ac Réneye 
bruit de 2 figure craintive |". | les] X Le] 
appatit E ducs ia tar A ekevas ae 0. 

F lumière une bari rospo- i 

fabie "et uae casauctie Divers 
diant de Msidetpers. L'expresai 

inconnu ea noua Voyant trada 
la terreur de l'inéviiable 


Jules DUBOIS, Qui 
MENT Belfort 
TRAU. 9 Haas ; ise m heta 1 

A n b trunçaises, avec quelghes gros déchets. Inte 
iven par Blot Adam PIETZKOWSKTA, aie v: 
Lane 1 Josepa BONENFANT, Renner perpe 

Travailleurs déportės À ae j YALËURS 
LEO Jason Gant ; à da TS 

eo, i e 
SAULT Georges Chañfily ; DE: he 
BOURDES Raymond, Panzowt (Indre-et- br 
Loire) : PORTALS Joseph, Morannes (Mai. d Longwy 
e-ti-Laine) i CHAUVELIN Georges, V — 2 Fonta-Mousson . 
Aindré-et-Laire) > LABORDEBIE á Lyonnaise Eaux -: 
ire) :7 HARDY ` Chargeurs Réuas , 
À 400 mètres, la ville Dussel. ji 4 Autonome. Trabaatlantique :, 
dort s'étendait, Le regani se perdait dans a Chard Tonkin , 
Reet de ponts ue Qu ens MEL À ti r ` | == Madia 
nt d'énormes appareils de tee, wea A C > ex 
og m AR 
gars dana lesquels étincelaient ler 
Vincent. Louls. Preulüy-sur- 
D Le ms T Dons OC -= Francois, Paria 
EROENIER Alexandre, 

j. tt. Me Jourdai Louviérs (Eure) | JEANNOT Claude, Nantes 

Samet 7 avr a 13 es en, Etriche, 
LOUXIERS. TRES BELLE PROPRIETE 
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